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Machia’h Arrive 
Préparons-Nous
Par Un Acte de

Bonté et de
Générosité

Pour la réussite dans la joie de
‘Hanna Bat Mercedes Sarah 

et Moché Ben Sarah
ainsi que leur famille, bénédictions de Guéoula

Mazal Tov, Mazal Tov,
A l’occasion du mariage de

Mena’hem Mendel et ‘Haya Mouchka ‘Hayoun
Bénédictions de la Guéoula

La Guerre contre Amalek se termine à Pourim...
Un extraordinaire discours du Rabbi Chlita Méle'h
HaMachia'h de l'année 1988-5748 va nous donner la clé de
cette énigme qui est l'intervention d'Amalek dans le
processus de la Guéoula...

Dans la première Michna du traité Méguila, il est dit : « On lit
la Méguila à partir du 11 (Adar) etc. Et du 15 (Adar)... ». Le 11
représente « Vav-Hé » alors que le 15 représente le
« Youd-Hé » du Nom de D.ieu Havayé. 
Le but néfaste d'Amalek est de mutiler le Nom Havayé en sé-
parant les deux premières lettres des deux dernières. Cepen-
dant, le rôle de Pourim est de faire appel au grand Nom
d'Havayé car Lui est toujours entier et ne peut être en-
taché... Le Juif est (de par son travail) associé à D.ieu dans la
création du monde. Pourquoi ? Parce que le monde a été créé
par le Nom Elokim alors que le travail (l'étude de la Torah et
l'accomplissement des Mitsvot) du Juif est de dévoiler le Nom
Havayé dans la création. Comme le dit le Maguid de Mézer-
itch : « Connais ce qu'il y a au-dessus de toi... Sache que
tout ce qui est en haut vient de toi ».

Amalek dans la signification de son nom signifie : « séparer la
tête du corps ». Il cherche donc, à refroidir le Juif et à séparer
son intellect des sentiments. Seuls les hommes de Moché mè-
nent cette guerre et provoquent l'union ou plutôt la réunion du
Nom Havayé. Cette guerre se fait de génération en généra-
tion jusqu'à celle de la Guéoula. Et cette génération... c'est
nous ! Seul le service de Pourim : « La Joie (Ad DeLo Yeda)
jusqu'à ne plus savoir » qui est plus élevé... au-dessus du
travail de la joie des fêtes (qui est limitée par la Torah). Mais la
joie de Pourim nous permettra d'atteindre le lien et l’Unité
entre les Juifs et D.ieu sans passer par la Torah, le niveau
du Keter (la Couronne) et même l'intériorité de la Couronne,
le niveau du monde futur, « Leatid Lavo ». Immédiatement
nous dévoilons la Délivrance car le Roi Machia'h se dévoile
maintenant. (Gabriel ‘Haïm et Menou’ha Ra’hel Beckouche)

Tableau du Rav Yaacov Abergel «Le Maamar»



Noa Sarah Bat Menou’ha Ra’hel
Que toute sa famille soit en bonne santé

et qu’elle réussisse dans tous ses projets,
Une bonne Parnassa de Guéoula

‘Haïm Gabriel Ben Mércedes Sarah
Qu’il soit en bonne santé 

et réussisse dans tous ses projets
Guéoula immédiate
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Pour l’unité du 
Peuple Juif

Guéoula Now

Pour nos soldats 
et les otages 

qu’ils rentrent chez eux 
en bonne santé

Guéoula Now !
De la part de David Ouziel

Pour la réussite et le bon
Zivoug pour le Rav et 

Chalia’h du Roi Machia’h à
l’hôpital Chaarei Tseddek

Ra’hamim Ben Esther
Bénédictions de Guéoula

Le Dvar Mal’hout - L’Edit Royal
Résumé du discours du 

Rabbi de Loubavitch 
Roi Machia’h Chlita

Chabbat Parachat Pékoudei
Adar II 5752-1992

Kountras Beit Rabbénou

Ces deux interprétations sont-elles contradictoires ? Quel est le
rapport entre les sanctuaires miniatures de Babylone et le Beit
HaMikdach, le Temple de Jérusalem ? Depuis sa destruction, quel
est le facteur qui conduit la Présence Divine à choisir de résider
dans des sanctuaires particuliers ? Comment toute cette discus-
sion talmudique trouve-t-elle application dans notre génération, à
la veille de la Délivrance ? A toutes ces questions, et à beaucoup
d’autres, ce chapitre apporte des réponses. 

Près des fleuves de Babylone
Très significativement, le prophète Yé’hézkel (Ezéchiel) exprime
des idées analogues lorsqu’il entreprend de consoler les Juifs ex-
ilés à Babylone en leur transmettant la Parole de D.ieu [5] : «Ainsi
a parlé l’Éternel : Bien que Je les ai dispersés dans les pays, Je
serai pour eux un sanctuaire en microcosme (Mikdach Méat) dans
les pays où ils sont venus ». 

Le retour de la Présence divine
La suite du passage cité plus haut souligne encore le lien entre
les synagogues d’exil et le Beit  HaMikdach [13] : « Quand les Juifs
seront libérés, la Présence Divine les accompagnera ». Le Mahar-
cha précise le sens de cette phrase. Elle signifie que la Présence
Divine ne restera pas dans les endroits où Elle Se révélait pendant
l’exil, mais qu’Elle retournera en Israël avec le peuple juif. Nos
Sages le décrivent en ces termes [14] : « Les synagogues et les
maisons d’étude de (diaspora) seront installées en Israël ». Elles
se dresseront, d’ailleurs, à proximité immédiate du Beit  HaMik-
dach et la révélation Divine qui y apparaîtra les pénétrera égale-
ment [15]. 
Plus encore, dans la période précédant la Délivrance, le Beit
HaMikdach existera, comme en avant-première, dans le « sanc-
tuaire en microcosme » établi en exil. Car c’est là que Se révélera
la Présence Divine, et c’est de là qu’elle retournera en Israël
et à Jérusalem [16] avec tout le peuple juif. 
Cette idée nous permet de prendre la pleine mesure du caractère
unique du Beit  Rabbeinou établi par le précédent Rabbi de
Loubavitch en Amérique. 

Le défi de notre génération
Ce rapport étroit entre le Beit  Rabbeinou du Rabbi Précédent et
la Délivrance se reflète dans le nom même du bâtiment, «770».
En effet, il s’agit là de la valeur numérique du terme hébreu Parat-
sta, qui signifie « briser (les barrières) ». Nous trouvons ainsi, sur
le verset relatif à la naissance de Pérets, l’ancêtre de Machia’h
[23], Paratsta Alékha Perets, un commentaire de nos Sages [24]:

« Cela fait référence au Machia’h, comme il est écrit [25] : « Celui
qui brise les barrières (Haporets) montera devant eux ». Car c’est
bien là la mission de Machia’h : briser les barrières de l’exil et ré-
pandre la sainteté dans le monde. Un verset le proclame [26] :
« Tu t’étendras (Oufaratsta) vers l’ouest, vers l’est, vers le nord et
vers le sud ». 
Le chiffre 7 est relié avec la réalité du monde, qui a été créé en
sept jours, les sept jours de la création, et c’est aussi en rapport
avec la purification du monde par le travail des enfants d’Israël,
qui sont répartis en sept catégories, les sept niveaux de service
de D.ieu, les sept branches de la Ménora, du Candélabre. 
Et selon tout cela, la perfection du chiffre 7 (qui est 770) montre la
perfection du travail des enfants d’Israël qui ont purifié, éclairci le
monde par nos actions et notre travail pendant tout le temps de
l’exil, car c’est alors que nous sommes délivrés de l’exil et nous
retournons en Terre d’Israël.
Par ailleurs, le nombre 770 est un multiple du chiffre 7 [27]. Or,
nos Sages enseignent [28] que «tous les septièmes sont
chéris». Il a été également expliqué [29] que le caractère précieux
du septième d’une série se reflète dans la mission centrale 
confiée au peuple juif : faire descendre sur terre la Présence
Divine de telle sorte qu’Elle apparaisse aussi manifeste que dans
le Sanctuaire. C’est là le rôle assumé par notre génération, la sep-
tième depuis l’Admour HaZakène [30] : hâter la venue de 
Machia’h, l’avènement de l’ère où D.ieu Se révélera de nouveau
aux yeux de tous et plus uniquement en microcosme. 
Il ne s’agit pas là d’une promesse lointaine mais bien d’une réalité
imminente. Nous sommes au seuil de la Délivrance et même, sans
aucun doute, en train de le franchir [31]. Nos Sages enseignent
[32] qu’un Machia’h potentiel existe dans chaque génération. Cela
implique qu’il vit parmi nous, attendant que nous reconnaissions
sa mission et créions dans le monde un climat de nature à lui per-
mettre de l’accomplir. Puisse cela se produire dans un futur im-
médiat. Alors, tous ensemble, avec les synagogues et les maisons
d’étude de diaspora, les « sanctuaires en microcosme », nous
irons en Israël, à Jérusalem, dans le Beit  HaMikdach. 

Notes : [1] Yé’hézkel (Ezéchiel) 11:16. Traité talmudique Méguilah 29a - [2] Rabbi Douber, le
deuxième Rabbi de Loubavitch - [3] HaTamim, vol. II, p. 124-126 - [4] Loc. cit - [5] Loc. cit - [6]
Loc. cit - [7] Voir le commentaire de Rachi, loc. cit - [8] Traité talmudique Méguilah, loc. cit - [9]
Yichayahou (Isaïe) 6:3 - [10] Voir le commentaire du Maharcha sur le traité talmudique
Méguilah, loc. cit - [11] Téhilim (Psaumes) 87:2 - [12] Traité talmudique Bera’hot 8a - [13] Traité
talmudique Méguilah, loc. cit - [14] Ibid - [15] Voir le commentaire du Maharcha, loc. cit. C’est
sur cette base que ce commentateur classique explique un enseignement du Midrach selon
lequel, à l’ère messianique, le Beit  HaMikdach s’étendra à la totalité de Jérusalem. En effet,
puisque toutes les synagogues et les maisons d’étude de diaspora seront incluses en lui, l’e-
space qu’il occupera au sol équivaudra à l’ensemble de la ville - [16] Ce concept permet d’élu-
cider un problème posé par le passage aujourd’hui fameux du Yalkout Chimoni (vol. II, sec.
499) où il décrit la période qui précédera immédiatement la venue de Machia’h (...).

La maison de notre Rav à Babylone
Aux exilés assis au bord des fleuves de Babylone, rêvant au Sanctuaire de Jérusalem,
alors profané, le prophète Yé’hézkel (Ezéchiel) apporta ce message de consolation : «
Bien que Je les ai dispersés dans les pays, Je serai pour eux un petit sanctuaire dans
les pays où ils sont venus » [1]. « Rabbi Its’hak estime : «Cela fait référence aux syna-
gogues et aux maisons d’étude de Babylone». Rabbi Eléazar pense : « Il s’agit de Beit
Rabbeinou, la maison de notre maître » [2] 



Ayalon a grandi à Tel Aviv, dans une maison
sans Torah ni Mitsvot, mais ces dernières an-
nées, il s’est familiarisé avec le centre «Mi-
meal Mamach» à Tel Aviv – Beit Habad dont
le but est de diffuser l’étude de la 'Hassidout.
Il s’est connecté à l’endroit, a appris de plus
en plus de 'Hassidout, jusqu’à ce qu’il se rap-
proche réellement de ses racines. Sa femme,
Emma, adhère strictement aux Commande-
ments de base, avance pas à pas dans le Ju-
daïsme et se considère déjà comme liée au
Rabbi Chlita de Loubavitch, Roi Machia’h.
Elle lui a déjà écrit plusieurs fois en utilisant
les Iguerot Kodech (Correspondances
Saintes) et voit des réponses étonnantes.
Ces réponses l’ont amenée à parler à toutes
ses amies de l’importance d’écrire par le
canal des Iguerot Kodech au Rabbi. 
Son père, Yéhouda, entendit parler par elle
de cette merveille prodigieuse dénommée
«Iguerot Kodech» et décida de s’asseoir et
d’écrire au Rabbi. Il a écrit à propos de ses
enfants qu'ils réussissent dans la vie et qu’il
soit heureux en leur compagnie. Il a aussi
écrit sur son projet de déménager définitive-
ment dans la région centrale (peut-être Na-
thanya), mais il n’a pas écrit un seul mot sur
son état de santé (car pour lui, tout allait
bien). Il mit sa lettre entre les pages de l'un
des volumes des Iguerot Kodech et de-
manda à sa fille de lui expliquer la réponse.
Celle-ci a envoyé une copie de la réponse à
une amie experte dans la compréhension
des Iguerot Kodech. Elle envoya ainsi à son
mari Ayalon, qui a déjà beaucoup étudié de
'Hassidout. La réponse a été introduite dans
les Iguerot Kodech, Vol. 15, page 184. 
Ayalon, lut toutes les pages de la réponse. Il
ne vit aucune allusion à son beau-père, à
l’exception d’une chose qui attira son atten-
tion : « En répondant à la lettre avec l’opi-
nion du médecin [...] Le traitement qu’ils
ont proposé doit être poursuivi... ». 

Ayalon écrivit immédiatement par Whatsapp,
à sa femme en message à l'attention de Yé-
houda : «Nous devons vérifier votre santé !».
La vérité est que depuis quelque temps, il a
remarqué que son beau-père respire lourde-
ment. Son intuition lui dit que c’est ce que le
Rabbi Chlita Roi Machia'h voulait dire. Il y a
là un grave problème qui doit être réglé... 
Le Chabbat suivant, le père est allé à la sy-
nagogue, après huit ans qu'il ne s'y rendait
plus... À la synagogue, il rencontra un Juif qui
parlait sa langue maternelle (le français) et
une conversation s’ensuivit. Lorsque son ami
a entendu parler du désir de Yéhouda d’ef-
fectuer un bilan médical à la suite de la ré-
ponse dans les Iguerot Kodech, celui-ci lui a
immédiatement recommandé un cardiologue
expert, un ami. Il pu convenir d’un rendez-
vous avec lui dès le lendemain. 

Le dimanche matin, Yéhouda subit un exa-
men chez ce cardiologue. Celui-ci diagnosti-
qua un problème dans la circulation

sanguine, au niveau du cœur, et recom-
manda la pose d'un stent. 
Quelques jours plus tard l'opération eu lieu
mais le Chirurgien remarqua que la situation
du cœur était bien plus compliquée que cela
et que toutes les artères étaient bouchées. Il
fallait, dit l'expert, une opération à cœur ou-
vert... Le rendez-vous fut pris et une semaine
plus tard Yéhouda fut hospitalisé pour cette
opération minutieuse. Grâce à D.ieu celle-ci
se passa à merveille. Le Chirurgien, au réveil
de Yéhouda lui expliqua la gravité de sa si-
tuation post-opératoire et qu'il avait échappé
au pire de justesse. « Vous auriez pu ne rien
sentir pendant quelques temps et puis, un
beau matin, perdre la vie, comme ça, juste
en montant les escaliers... Cette opération
vous a littéralement sauvé la vie ! ».
Yéhouda a remercié le Rabbi Chlita Roi 
Machia'h pour cette réponse dans les Iguerot
Kodech, qui lui ont, tout simplement, sauvé la
vie. (Traduit de la Si'hat HaGuéoula n°1489 du
25 Adar I 5784 par l'équipe de LPSG)
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Récit de Guéoula

La guerre qui a éclaté le jour de
Sim’hat Torah a plongé des centaines
de milliers de personnes dans le trou-
ble et l’insécurité à travers le pays. Yé-
houda Francis Elchir, originaire de
Nahariya, dans le nord du Pays, a éga-
lement ressenti une grande détresse
à l’idée de rester chez lui à Nahariya
et a décidé d’aller voir sa fille, Emma,
et son mari Ayalon, à Nathanya. Le
jeune couple est déjà entré de plain
pied dans le mouvement 'Habad...

Les Iguerot Kodech qui sauvent la vie...
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La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de
Norbert Avraham 
Ben Pnina et 
Mercédes Sarah 
Bat Yossef et Fre’ha
_________________

La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de 
Rav Zalman Nissan
Pin’has Ben ‘Hanna
Beïla Reïza
_________________
Horaires de 
Chabbat Pékoudei

Jérusalem :
Entrée : 17h07
Sortie : 18h24
Tel-Aviv : 
Entrée : 17h27
Sortie : 18h26
Haïfa :
Entrée : 17h18
Sortie : 18h25

Pour la réussite 
et le bon Zivoug de 

Elisheva Feige
Bat ‘Hanna

Bénédictions de Guéoula

Pour la réussite 
et le bon Zivoug de 

Perla Bra’ha 
Bat Menou’ha Ra’hel

Bénédictions de Guéoula

Reportage de Guéoula

יקר ,יש לך מקורבים דוברי צרפתית? שליח
רוצה להפיץ בשורת הגאולה בצרפתית?
תזמין שיחות « הנקודה של הגאולה »

0585770419 
50 שיחות = 150 ש’’ח

דמי משלוח לא כולל

La réussite dans tous les domaines pour

Yossef Its’hak 
Moché Ben Fre’ha

Une bonne santé pour toute sa
famille et bénédictions de Guéoula

Dans les numéros précédents du magazine
« Le Point sur la Guéoula », nous avons eu
l'honneur et le mérite d'apercevoir certaines
toiles du Rav Yaacov Abergel. Il s'agit d'un petit
génie de la 'Hassidout qui possède un esprit
de synthèse peu commun. Grâce à ses con-
naissances il peut expliquer le Dvar Mal'hout
avec de nombreux commentaires et discours
'hassidiques. De plus, il possède une élo-
quence digne de louange, ce qui lui donne une
dimension très médiatique. Il sait joindre aussi
bien la parole au texte que l'image à l'idée. Ce
qui serait intéressant, c'est d'en savoir plus sur
cet artiste qui vit la 'Hassidout et qui la peint.
C'est dans ce but que nous l'avons interviewé
en exclusivité pour vous...

LPSG : Accepteriez-vous de nous raconter un peu
cette expérience artistique ?
RYA : Mon expérience artistique, qu'il s'agisse de
la conception d'un tableau, au départ dans mon
esprit, ou bien de sa réalisation concrète au moyen
d'une toile blanche de couleurs et de pinceaux, fait
un avec mon étude de la Torah et de la 'Hassidout.
La 'Hassidout est vivante, elle vivifie nos pensées
nos paroles et nos actes. Ce n'est pas un hasard
si le Rabbi la compare à de l'huile. L'huile a le
pouvoir de s'infiltrer dans toutes les matières ,
même les plus résistantes, et de la même
façon la lumière de la 'Hassidout détient le
pouvoir de s'infiltrer et d'éclairer tous les do-
maines de notre existence. C'est à ce sujet qu'il
est dit que nous devons faire de ce monde une de-
meure pour l'Essence divine. L'art aussi doit être
une demeure pour l'Essence divine. Si un artiste
parvient à véhiculer le Divin au moyen de ses œu-
vres alors son travail s'inscrit dans le projet divin. 
Il y a cette parole hassidique selon laquelle « le
'Niggun' (chant hassidique) est la plume de
l'âme ». Peindre, écrire ou chanter, ou toute autre
expression artistique, représente l'action d'unir un
sentiment qui vient du cœur avec des éléments
matériels. Le sentiment de l'artiste est uni à l'image
qu'il réalise, aux mots qu'il écrit ou encore à sa voix
quand il chante.

On comprend alors l'importance et la responsabil-
ité d'un Artiste, plus il est lui-même attaché à l'é-
tude de la 'Hassidout, plus la lumière de la
'Hassidout illuminera ses œuvres. Plus simple-
ment, l'art se doit d'exprimer la Vérité. Le Rabbi a
défini l'artiste peintre comme celui qui laisse voir la
profondeur des choses. « Il se détache de l'aspect
superficiel de la réalité pour en dévoiler son aspect
spirituel profond, son Essence ».
J'ai particulièrement été impressionné par une al-
locution du Rabbi sur la beauté de Sarah. Sa
beauté vient de son attachement à D.ieu, à Sa Lu-
mière Infinie. A partir du moment où « l'âme de
Sarah puise sa lumière dans Or Ein Sof, la Lu-
mière Infinie de D.ieu », alors du corps de Sarah,
lequel est le réceptacle de son âme, se reflète une

lumière infinie. C'est cette lumière infinie et divine
que l'on appelle la beauté.
Je peux ici aussi donner l'exemple d'un portrait du
Rabbi que j'ai réalisé dans le magasin d'un ami.
Ce magasin est celui ou je me fournis en matériel.
J'y achète des toiles, des couleurs, des pinceaux.
Avec le temps, Eitan, le propriétaire, est devenu
mon ami. Parfois nous discutions dans son bu-
reau. Un jour je lui dis que j'avais besoin d'un es-
pace pour peindre un grand portrait du Rabbi. Il
me proposa immédiatement de m'installer dans
une petite remise de son magasin pour peindre le
tableau. Le lendemain, j'y installai une immense
toile et commença le portrait. Très vite, les clients
du magasin s'aperçurent de ma présence, et en-
traient timidement dans la petite pièce où je
peignais pour me voir peindre. J'ai immédiatement
compris que je me trouvais là pour leur parler du
Rabbi, de sa vie, pour leur dire un petit mot de
'Hassidout. Je profitais du fait qu'ils m'interro-
geaient sur ma technique ou quoi que ce soit con-
cernant le Tableau et je déviais la discussion sur
ce qui m'intéressait de leur communiquer : la pro-
fondeur du Rabbi.

Ce qui fait la particularité de ce tableau de très
grand format, est que derrière le visage du Rabbi,
sur tout le fond sombre de la toile, j'ai écrit avec un
très fin pinceau, et à la peinture à l'huile blanche,
de longs extraits du « Dvar Mal'hout ».  On voit
donc le visage du Rabbi et sur tout le fond du
tableau, les mots du Rabbi. Cette fusion entre le
Rabbi et son enseignement est le sujet même du
tableau, mais cette fusion, qui est exprimée ici au
moyen du tableau, est aussi exactement le but que
je poursuis dans ma vie. Il ne s'agit pas seulement
pour moi de montrer le lien qui doit se révéler entre
la Parole du Rabbi et ce monde matériel afin
d'aboutir à la Délivrance, mais il s'agit aussi de
faire fusionner les Paroles du Rabbi avec moi-
même. De fait, tout en peignant les mots du Rabbi
sur la toile j'étudiais le « Dvar Mal'hout ». (Extrait
de l'interview de Rav Yaacov Abergel à retrouver
dans le livre « le Point sur la Guéoula » édition
5784 - Pour commander le livre «le Point sur la
Guéoula» voir la publicité en page 3)

Quand un 'hassid se met à peindre de la 'Hassidout... 

Rav Yaacov Abergel


